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SAINT OMBR. — Une pèche prodigieuse au 

Fort-d-rtKhf. — Jeudi denier , il a été fait 
nne pécha vraiment prodigieuse dans les fossés 
du Fort à-Vaches, où l'on avait ronststé pin-
sieurs tçia la présence d'un brochet d'une gros 
senr énorme. — Parfois, toet l'étang était en 
émoi par na ssut en l'air de tout le poisson. 
Croi comme petit. — Parfois on ont dit que da 

.fond da petit gouffre, profond peut être de dis 
métrés, ans explosion venait bouleverser toate 
la massé dea aanz : on voulut en avoir le cœur 
net, et une pèche au fllet fut organisé], pour le 
25 octobre, par plusieurs amateurs. 

Oa sonda, on fouilla, on battit longtemps l'é 
tang dans tous las sans sans rien découvrir et 
l'on s'apprêtait A regagner la ville, lorsque dam 
ua endroit où il y nvait a peine assez d'eau 
pour la manœuvre du batean, nn coup de per 
che donné dans les herbes ht fuir de cette re
traite où 11 s'était jusque 1* blotti, un brochet 
qnl sa précipita dana la filet qu'il entraîna avec 
lui, ainsi que le bateaa et les pêcheurs. 

Oa hésita an moment si on le laisserait se 
tatiguer ou al l'on retirerait aussitôt la met. Ce 
dernier avis prévalut et l'on retira, non sans 
peine, avec la filet, un monstrueux poisson qai 
déjà avait déchiré le Met à travers lequel la 
tête et une partie du corps avaient aussi passé 
Oa le mesura : il avait lm05 de longueur, Il 
posait 26 livras et demie. 

Dan s la quatrième division du même c i m e - . Profonde stupéfaetlon de l'enfant qui retira consultatif dea arts et manufacturée, vient de 
1ère, nous avona conté textuellement ce qui [précipitamment sas deux index de sss deux na- j décider que le tissu de coton léger, bro-hé de 

' s u i f |ttoesu | fils blancs ou de couleur, qui se fabrique à 
Glasgow sous la nom de « Lappet », devait être 

. t rangé dans la classe des s mousselines brochées 
m £ * * T £ £ ™ u ? r c f p o i V ? u e . U « Poursmeublemant ou pour vêteme 
d'usage : « Consentez vous.etc., etc. » La fiancée 
répond franchement : « Non t • 

Le magistrat, d'un ton sévère : 
— Pourquoi avez vous attendu jusqu'à présent 

pour refuser de TOUS marier r 
Parce qae voua êtes la première personne 

qai me demanda mon avis 

SOMME 
AMIENS. — I * cour d'atatses de la Somme a 

condamné à mort le nommé Pierre -François-
Adolphe Lebrun, dit Bredouille, âgé da trente 
sept ans, ouvrier jardinier a Abbaville. 

Oa misérable avait vu sa femme la quitter 
avec ses enfants, i la suite de mauvais traite
ments qu'il leur infligeait, et celle-ci s'était ré 
isgtée chez aa mère, a Abbevilla. C'est là que 
Lebrun vint un jour chercher la petite Oetavie, 
sa fille, sous prétexte de loi faire faire une 
prjminaoe, mais en réalité pour sa livrer sur 
alla à aVs monstrueuses vlolencas ; et c'est afin 
qu'elle ne le dénonçât pas, que le. bandit préci
pita ensuite la pauvre enfant dans la rivière. 

Un assassinat 
Un assassinat, sur lequel nous ne pouvons 

donner encore des détails, a «té commis, hier, 
vers onze heures du soir, à l'aide d'une arme à 
feu, sur la personne du nommé Lavoyez, à 
Huequeliers (Pas de Calais). 

L'auteur est arrêté. 
La Justice sa rendra sur les lieux pour pro

céder à une enquête. 

BELLGrlQUK 
MOLSCRON. — Nomination ecclésiattique. — 

L'évêque -de Bruges a nommé prévôt de la 
nouvelle paroisse de St-Antoine au Mont-à Leux, 
sous Mouscron, M. De Hulstar, régent de l'école 
Bogaraè, à Bru g i s . 

M B N I N . — On écrit de cette ville : 
• Nos Immenses écoles communnlei, qui ent 

déjà coulé deux cent quinze mille francs, — 
et 11 y aura des queues — ne suffirent point, 
parait-il, pour satisfaire aux nécessités de l'en
seignement en notre bonne ville ; il faut, en 
outre, une école moyenne da l'Etat ! 

Aiasl en ont décidé nos gueux de l'Hotei-de 
Villa. Et le fossoyeur Van Humbseck a coi.rb 
l'éebine devant la liberté de nos libéraux ei 
l'aeole moyenne do l'Etat a i t devenue une rea 
Ht*. 

Bile est ouverte, depuis la 15 octobre der'.isr, 
cette école moyenne si impérieusement exigée . 
et nvec quel succès ! 

Il y a sept élèves, il faut un Directeur, deux 
régents et un instituteur, qui coûteront tu< 
contribuables la modsste somme annueLe it 
dix à douze mill* francs. 

O'est pourrie: , ma foi. Quelle vire voudri.it. 
pour cette bagatelle, sa yasier d u c e école 
moyenne de l'Etat.» 

BRCXELI.ES.—Les Français rtsadaat à BruxeUe 
et aux environs, se sont réa&L', jeudi, porte tf* 
Louvain, pour se rendra au e. matière dEvare 
afin de déposer une couronne sur le moDuivi.'. 
élevé S la mémoire des soldais français m a r i 
an Belgique en 1870 71. 

— Le prince de Portugal.— Le prince Carlos 
a quitte Bruxelles hier matin à neuf h»uret 
précises. 

BRUXELLES. — Lis trami'-ys électriques — 
L'essai août nous avons *aja ,•«. ie a été tait, il ; 
a quelques jours. 

Voici l'état du travail <iui la voiture électrique 
a effectue dans la -oiréa ei la nuit au 27 acte 
bre 188J .-
Départ : Usina pont da Laeken-Bourae 3G90 m-

Bourse à Pisce Liedis 2178 
Piaee Liedts à station du Midi 3â78 
Station du Midi a rue Gretry 1450 
Rue Grétry a station du Midi '450 
Station du Midi a e g i s e de 

Lassas 49?2 
Eglise de Laeekea à Aa latsackt Ma* 
Aoderiecht à Eg!ae de Lucken MM 
Eglise de Lsekou à ta gare du 

Midi 49 .'2 
Gsre dn Midi au temple des 

Auguuins 17.5 
Temple des Àugustius à gare 

da Midi 1725 
Gare du Midi à Avenu» de la 

K-ina 3722 
Avenue de la Reine i.u temple 

des Augustins 1097 
Temple d- s Augustins a l'église 

de L»ektn 31C0 
Eglise de l.aeken aux Halles 3JG6 

Retour. — Halles à l'usine 1952 
Total 52983 m. 

Soit M kilomètres effectues en 5 1/2 heuies. 
MjWestieoi 10 kilomètres à l'heure. 
Poids : Au départ 8,000 kil. avec 40 voyageais. 

Au retour 6,ouo id. 10 id. 

su i t : 
Ci-git ma femme, Adélaïde T... 

Décidée à SgnU», le 15 juillet 1883 
A fdge de quatre-vingt-six ans 

Attends-moi là haut, ma colombe I 
An cimetière de Gayenne, an désillusionné a 

ail graver an lettres d'or, sur une plaque de 
marbre noir : 

Ce n'était pas la peine t 
Au-dessous, la fac-similé de sa signature, 

Aristide Lambert, avec un parapha compliqué, j 
A deux p u de là, notons un bas-relief véilta 

blâment inouï. Il représente deux pigeons dont 
les pattes se terminent par des mains humaines 
et qui, leurs bras levés vers la ciel, sa donnent 
un sentimental Shake-Hands. 

Nous pourrions en citer bien d'autres; car les 
inspecteurs de cimetières ne sont véritablement 
pas assez sévères, et laissent passer trop d'épi-
taphes qui font sourire des douleurs peut être 
très sineères. Mais on leur en met do si éton
nantes sous les yeux, qs'ils finissent évidem 
ment par ne plus savoir cù commence l'absurde 
et où il unit 

Qae dites vous de celle-ci, par exemple, qu'un 
pauvre diable d'acteur du théâtre de Belleville, 
mort en juin dernier, avait composée pour lui-
même : 

Celui qui dort ici du sommeil éternel, 
Pour la premier* fois loge ailleurs qu'A l'hôtel. 
Et cette autre, proposée par les héritiers d'un 

gros marchand de vin de Bercy : 
Il dort en paix son dernier somme. 
C'était sur terre un bien brave homme. 

Un autre enfin, un misantrophe, M. D...,mort 
le 5 août dernier, avait ordonné, dans son tes
tament, que .-a pierre tomoa!e portât, en guise 
d'épitaphe, cttte parase déio^igaanle : 

Allez-vous-en tous ! 

L'inscription n'ayant pas été autorisée, on 
s'est borné à graver sur ia dalle le nom du 
mort et les dates de t& naissance et de son 
décès. 

Parmi les inspecteurs généraux des cimetières 
on compte deux auteurs dramatiques. Que de 
vaudevilles, ils pourraient trouver.s'il voulaient, 
dans les Insanités funèbres qui sont soumises 
à leur examen 1 

I n t e r v e n t i o n d e l ' A n g l e t e r r e 

Chez la concierge: 
— C'est comme je vous le dis, m'ame Cocar-

dean... a s'a mariée malgré MU pères et mères ; 
elle a-z été obligée de leurs y faire trois con
sommations. 

— Vous savez bien, le fils à m'ame Ribon 
qu'est soldat. Il a'en va-t-au Tonkln en passant 
par l'île de Suède. 

U n E n n e m i c o m m u n . — La consti
pation étant l e principe de presque toutes 
les maladies chroniques , il e s t urgent , dès 
qu'on, en rossent l e s premières a t te intes , 
de prendre auss i tô t les P i lu le s Su i s se s .qu i 
guér i s sen t rapidement e t sûrement , et l'on 
prévient a ins i l es maladies g r a v e s qui ré
sultent presque toujours de la n é g l i g e n c e 
qu'on a m i s e à s o i g n e r u n e première indis 
pos i t ion. ^04ti7 

AUX MÈRES 
Si v o u s voulez vo ir pousser c e s l o n g u e s 

cheve lures épa i s ses et ondulées , qui enca
drent si bien la tè te des enfants , employez 
la B . n t i o u r & f f é n ê r t a t r l c e d u £) ' 
*>a id i qui en lève l e s pel l icules , t ient la 
tète très nropre e t ac t ive d'une façon re
marquable la pousse des c h e v e u x . Emploi 
s imple , agréable e t fac i le .— F lacon 3 fr. — 
Dépôt à Roubaix , chez M. D E U X , médecin-
pharmac ien . 204H 

NOUVELLES DU SOIR 
Dépêches de nos correspondants particulier 

et PAR FIL SPKCIAL. 

FAÏTSDIVERS 
L E S ÉPITAPHES NOOVELLES.— Le vrai Parisien 

ne co; iblt pas seulemeut les boulevard?. Il 
aesaaJl Paris dans tous t e - co:ns, et les cime
tières lai sont familier*;. Or. Il pect y faire, to-is 
les an^ a /époque de la Toussaint, une piome 
n >de lUéreisaute entre 'oau>s. c»r en y ri.s-? 
rait de» heures â étudieriez •-a .liphes aaavsslse 
gravées aepals l'année •SJSBtSSBattta, et que les 
marbriers font toujours en sorte d'avoir termi
nées quarante huit heures avant la fête des 
morts. 

Bien entendu, 11 n'y a rien à glaner dans des 
cimetières fermés depuis longtemps et où il ne 
se fait plus d'inhumations qne dans les c&Vcaux 
de famille, Montmartre ou la Père-Lacbaise,par 
exemple. 

Mais ailleurs, on pourrait prendra des rotes 
à en charger tout un calepin, bien que le.s te 

U N PEU DE TOUT. — Une viile romaine re
trouvée en Tunisie. 

La canonnière le Jaguar, cammandée par M. 
le lieutenant de vaisseau Massanat, vient d'ac
complir une mis ion archéologique en Tunisie, 
aux enviions de Bograra et de El-Kantara 
(golfe de Gabès). Nous extrayons du rapport de 
cet officier quelques passages intéretsants au 
point de vue spécial de sa mission. 

L'ancienne Gi;tlils se trouve située près de 
mar, dans un enfoncement de la côte; se n'est 
plu3 aujourdhui qu'un monceau de ruines 
éparses, s'é'.endant au loin dans la plaine; le 
sol de la ville, raviné par ies pluies, ne permet 
d'en reconnaîtra les artères et la plaça des mo
numents que d'un? façon spproximstive. On 
troive peu de pièces en bon état parmi ies dé 
c > -ib:e.-; les sculptures sont rares; tout semble 
f Ue ir ire à cne architecture massive plutôt 
aaiWéaSsaJa; l'imagination reste frappée en effet 
parla dimension et la quantité des blocs de 
mjsrfesrl qui ont été amenés et établis sur ce 
roint. 

iV.it-èlre d*s fouilles Patientas «t bien con-
tol'.e» a^ii-ntrsient eiles la découverte de frag 
as s i s iu'.é.-essants ; méfia en l'état des choses, 
les inscriptions latines seules méritent l'atten-
Usssj oacore sont elles pour la plupart si dë'.é-
»i i .•• s, qu'.l tst diiricilp dn !PÇ déchiffrer avec 
certitude Ls Jaguir a rapporté da Bograra tous 
!*s ««tampages qu'il a f ié no?sibl?i dn faire, mtre 
;i.nr»s Celui d'uno frite, les monlagas en p ûtrr 
a -av.s n'ava:rnt fourni pour ceita dernière 
q -edes résultats tris médiocres. 

En quittant Bo;rara, ia Xegasaw a fait route 
• m Tabslla, où il a mouille le 39 septembre; 
c'ejst près do ce point, au su » de I î!e da Djerbs, 
tout près du Uea co.'omé El Kantar.i, fSM te 
•-ouvent da rastrultiq'.-t* reines. Leur richesse 

1 urimpor.ance.l.prétendue «urtout.permr-ttent 
iesupp'.ST qu'on netroave tn Liée dn la capi 
ta'e rît! Plis avant l"èru hréUanr.e. Rien de plus 
frappant que ces ruines d'une grande ville. On 
est saisi de la profusion des marbres semés çà 
st là et en se demande avec admiration do 
quelle manière on pu être édifiés ces monu
ments grandioses avec les moyens restreints 
iont disposaient les anciens. 

A la suite des dernières fouilles pratiquées en 
est endroit avec des ressources insuftisantes. 
es ruines d'un grand temple ont été mises à 

Jour sur les bords de la mer, dans un endroit 
selé de la ville; par son orientation st quelques 
autres indices, on peut croire qu'il était dédié 
a Zephir ; entièrement en marbre et d'une 
grande richesse architecturale, il est construit 
d'ailleurs en blocs cyclopeens, ayant environ B9 
mètres carrés de base. 

D'immenses colonnes de marbre rouga et vert 
surmontées de chapiteaux artiatsment travail
les formaient l'entrée de l'ont. La principale 
pièce de de i'édilico était formée par une en
ceinte carrée bordée, dans sa partie supérieure, 
de frises en marbre blanc,supportées à leur tour 
par des colonnettes torses. 

A terre gisaient des statues on granit d'Egyp
te, et, détail curieux, toutes sont décapitées 
c i m m i à dessein, car on n'a pa trouver aucune 
de leurs têtes. 

A un kilomètre de 1», on a découvert les res 
tes d'un baptistère construit avec ies matbrts 
mêmes du temple païen d El-Kantara. 

La ville ancienne était entourée de fortifica
tions dont on suit encore la trace; elle a<-ait un 
pourtour de 4 à 5 kilomètres. Dans les maisons, 
des mosaïques très ornées recouvrent le sol. 
Mùhsureusement cas mosaïques sont restées si 
loagtemps exposées à l'air qu'une simple près 
sion des doigts suflit à désagréger les cubes. 

Li le était reliéa au continent par une chaus
sée de construction romaine, dont les vestiges 
s o i t encore très-apparents. 

Rappel de l'Ambassade Chinoise 
On lit dacs la Clairon : 
« Le « coup de la dépêche » a (lérUémi a t. pro 

duit son effet, et M. Ferry doit être tonieat 
» L'ambassade chinoise, qui, déjà, par 1er 

feuilles du matin, a infligé à M. le président da 
consei l le sanglant démenti que l'on sait, s'ap 
prêta maintenant a bosseler if* malles. 

» Hier noir, i >ae hoare avancé*, ces mes
sieurs n<i i- : v-m des iasrtractions ' poor ré 
clamer lei s p :s:e ports. 

> M. Ferry > e pouvant offrir e~. tâ'uro .•> tr>'..is 
cents inilie ;11es l'ans-inco d'un aafr'ès militais* 
pour obtenirsin*majoriié, s'a pas ii*-,t-. poef 
sauver sou porlefoniil', e eoaan 
se faire alres^e • de Pakin nue ri 
assurait eoeleues mois ' -

» Cetinnoc'Mît strat . 
da l'ambassade c h i n o i s , c'iîst .;-. 
.ies negocialioti». 

»A quani la bocus ces p ;r 
Empira ? 

» Cela sa bien '• •-
A i ' S l y s é o 

Paris, :; Loveuibre. 
Ou y a jugé très sévèrement i« coup ne, ta 

ièpéche Tric.u. [>ra'.iquo par M. Ferry. On 
trouva <IEC. r-ou M s t s w i i t le président do 
con^eil » nssnaafl s u s égards qu'il do l £;.-. 
r^pr-'s^n nota dn paya et «a «onde diplomatl 
lue, &iiis KL o r - q u i : a irréméoisbt*mo«t corn-
promis ies rapp-r:* JiVecla Chine : on s de forte* 
ralaoao d* croire, an esM, à l'Eyséo, que le 
gouvern^meut eninyis, a la sulta ce i'inciden'. 
ie mercredi, va rappeler tout le personnel de 
sa legitioa a Pxris. 

P. à'. — Da û» uos rédacteurs s'e<t pié^petf 
bitr soir à dix h-'ir-s, à l'ambaspalà de •;h:r.e. 
où il It.i a éi.- atftraad qtie le a irquis «e Tsenj; 
a'avait tuvoyé aacnn ordre de dépa t. 

s faux, s 
• • ui 101 

>lest* 

B l o c u s d* Canton 
"•v.-31. 

Londres, 2 novembre, e h. 10. 
Le Foreign-Oftice blâme les procèdes em 

ployés à la Chambre et par la légation chinoise, 
et 11 ne comprend pas une pareille dérogation 
aux traditions diplomatiques. La lecture 
plein Parlement.d'une dépêcha d'un ministre 
critiquant un ambassadeur paraît ici aussi 
extraordinaire que le démenti infligé par on 
ambassadeur au premier minière d'un pays 
dans laquai cet ambassadeur eat accrédité. 

La marqni de Tseng n'a encore eiprimé auaan* 
opinion sur les suites que comporta l a cepéche 
Tricou at la démenti Liou. On croit que cet in
cident avancera le jour où l'intervention de 
l'Angleterre devait fatalement se produire. La 
Chine accepte sa méditation, et lord Grandville 
ssra contraint, au nom d'intérêis commerciaux 
de premier ordre, de s'interposer afin que ces 
Intérêts ne soient pas lésés par nn blocus qnl 
atteindrait en premier Heu la Grande-Bretagne. 

L' t Ofi iciel > 

Décrets nommant un conseiller à la cour de 
cassation ; nommant un premier président de 
cour d'appel ; portant nominations dana le corps 
des officiera de la marine ; portant promotions 
dans le commissariat de la msrine. 

Décisions portant nomination à un eomman 
dsntent à la mer ; portant nomination d'élèves 
à l'école dss mines ; portant nomination d'élè
ves étrangers A l'école des mines 

Exequatur necordé à des consuls. 
Documents du ministère de la guerre : 
Décision portant nomination d'cfiiciers atta

chés à 1 état major particulier du miai tie da la 
guerre ; portant mutations dans te servi-e 
4 etst-rr.sjor; portant notations dans le service 
des hôpitaux militaires. 

DERNIÈRE HEURE 
D É P Ê C H E S T É L É G R A P H I Q U E S 

(De nos correspondants rarticuliers et PAR FIL 
SPÉCIAL} 

Conse i l des m i c i s t r e s 
P;rls, I novanbre. 

i n Conseil des ministres a été tenu sous la 
présidence de M J . Grévy. 

L'amiral Peyron a da nouveau entretenu ses 
collègues dts commumca'.ions faites par le 
gèi>or;;l Eoutt A la suite de ces cocimunica-
tïon*, le OMUOtl a décidé de confier à l'amiral 
Courbet la dir r.ti::u générale des opérations. 
L'amiral est t;i i-.s moment à Hanoi. Il ea'ra 
s'emparerdv. Back-Nlnaet de SOL-TUÏ. 

M a i le cas vu la Ciiiaa retirerait soa ambas-
II le, M J. Ferry croit peu probante «.«e la 
ui>tto bio'iueri.it Cacton. 

f t er l i proaotiiioa ia l'amiirsl Payresi, M. 
Grévy a iig--i<: an déerot nommant M. Lespès 
«os ebaf d'état major,commandant da l'esciiîre 
dtamers .:,. Cliir.e, ^nrsmplac'jtiivat fis l'amiral 
Utyer, atrlve u la limite U'û>;e. 

A la toile du' Con.'Oil, M G évy a r*ça le 
: :IL.'C- 0 •'. II. 

A H:à^gi6Cii.r 
Londres. 3 novembre 

Le * ndard a reçu ^^ Vienne la iiouvsilo 
ii'u-j ;;.-.,..a m6:ou;su;emcnt régae daas le 
Bimp d H Howaa a Tjuaasrivo, par tuite «ie 
linfitioai en t iospes et au mossasM < iag;nt . 
Planteurs régimonts os t uicnacé de s» revoi-
ter 

K'.-vc-.iiiii-i.'ns.r temtcsmm aasanansn 

L a J l l S B 
lioi-dcàux, 2 novembre. 

K J lair.es, n<.u. n'a^ots pas de vente à signa I 
1er cette semaine. Î a filature «t les commis I 
sionnaires se sont approvisiianés * la d e r n i è r e I « ™ g * £ *»*- rtu5ia

d'éJSmbnStl* 
vente publique de K balles Piata lux prix de iZTM^Zwiico^'disvi^ii . . . . " , 

'•> M . . . Uéi.ambre .janvi-.r . . . 
3 premier» — Sucre brut f t entre 
•ieg. n« 1S|S0 disp. 48 ta id. novemb. 44 :• 
Lards «aléa »ec« d'amérique. Longue» bandes 

t', '*$ 

Uuurt, s bandes nouv. V7 . 

167 fr. 50 à 195 fr. l e s 100 kil . 
Peaux de moutons. — L s affaires de la nui 

ta'ne ont été assez animées ; nous avons eu sur 
place plusieurs acheteurs ou Midi. Les prix 
payés sont toujours dans la parité de ceux pra
tiqués lors de la vente publique du 11 courant. 

On a vendu en Buenos Ai res 2S bailes 3|4 et 
hsute laine, da fr. Ib5 a 170 ; 40 balles 3|4 laine, 
da fr. 150 à 157 50 ; 11 balles 1|2 et 3|4 dito dé
fectueuse, de fr l ia 50 à 127 50 ; 10 balles dé
chets, de 85 à 95 ; 8 balles avortons, a fr. 215 ; 
12 balles agneaux, de fr. ni 50 a 157 50. En 
M.-Video, U n été traité 6a balles diverses, de 
fr. 160 à 187 50. Le tout les 100 kilos. 

Port-Elizabeth, 5 octobre. 
En snow vrhite Uitenhage quelques balles 

extra supérior bulky ont obtenu ls. tid. et env, 
100 balle* laine sèche, courte et quelque peu dé 
fectueuse ont été achetées par spéculation à ls. 1 
3/4d.: en outre on a fait env. 40 balles laine sè
che courte au prix, dit on, de ls. 4 i/id. En 
country snow white il a été traité, par spécula 
(ion, env. 80 balles Bulbrough Aliwal North lai 
ne claire,asstz sécbe.et quelque peu dé(ectu»uae 
à ls. 3 l/2d. et 170 baltes même marque à ls. 3 
3/4d. En laines scoured,on n'a pas cité d'itfaires 
En fleeca, quoique» balles marque Lad y Groy 
sont tenues à 9 1/4 d. suivant conditionne
ment. 

Manchester, M octobre 
Tissas et filés : Marché calme inai/ soutenu. 

La demande pour tissus est très limitée. En 
filés les suaires offrent également peu d'impor
tance, toutefois les filés pour la consommation 
sont d'un placement pius difficile que les qua
lités pour l'exportation. 

Les cotisations s'établissent eosnsne suit • 
Tissus : 7 liv. Shirtings 30 inca.ô Sfi; 8 1/4 liv. 

ditn dito 6 7/8; 40er Mule Twiat • 1/2, 8 II • 22 
inch. Grey Madapollams 2s. 5d ; :_;•» teeàvMxas 
laconneta 2 5/Ss.; 45 inch. Grey Mulls 3s. 

Filé» : 12 Water Armitag» G 1/2; >J Water 
Tayior 7,- 20 Water Micholis 8 1/8 ; 30 witer 
Clayton 0 1/4; 32 water Mock Townbcad 9 1/8; 40 
Mme Mayo 1 9 1/4; 40 Medio \Vi:k:ntou 10 "/l, 32 
v.'arpcops lees 8£/8; 36 warpeops Quai. Rjvviand 
9 1/2; 40 Double Wesion 10 9/10, ou Double cou 
rants quai. 14 1/4, 16/16 34/508 l/i liv. paniers 
7s. ld. 

SOIES 
Suangluï, 1er oov. 

Sans airaires ; on cote n° 4 XanilM £W 1/2 
Taels. — Exportations jusqu'à ce jour lS.uou b 

Proiuits manufactures : Mardi" calme; 8 1/4 
7. sur i , shiringg écrus 1.6? taate. 
Change : S ur Londres 5i. 1 .r>/dd 

. Marqu 
, septembr S8!0 .".. - . , décembre . . . 

. . . 2 premiers ' 
. Rio. * 30 liS cts. , 

Longue»! 
livrables <-n 
. . . . — Sam-

octobre M. • • 

BILA.N DE L A BANQUE DE FRANC1 
Le Jeudi 2 novembre 1883, matin 

Filets échus hier S recevoir 
Portefeuille de Paris : Commerce. . . 
Portefeuille des succursales : Effets 

sur place 
Avances s u r l n g o t s e t monnaies 

— — succursales 
Avances sur titres 

— succursales 
Avances à J'tîtat 

Rentes de la réserve : 
Loi du 17mai 1834 (a) 
Bz-banques des départements (o) 
Rentes disponibles 
Rentes immobilisées (cl 
Hôtel et mobilier de la Banque (d) 
Immeubles des succursales 
Dépenses d'administration 
Emploi de la réserve spéciale (e) 
Monnaies italiennes en dépôt 

1.S75.9K9.9H 4» 
1 Ml.h'V oi 

443.3Ï6.3'8 0. 

Divers. 

S4t.8<».H7 . . 
i».uc».<;.o .. 
1.796.Î0O . . 

lB5.el2.W'l »J 
14i.t8S.e4S . . 
K5.COO.000 . . 

10.000.000 . . 
S.8S0.750 14 

M.634.2*1 63 
100.000.000 . . 

4.000.COO . . 
7.SC3.11» . . 
5.2Ô8.6IÙ 29 

11.907.444 M 

M.mlii» is 
3.800.m.34l ÎJ 

PASSIF 
Capital de la Banque 
Bénéfices en addition au capital 

Réserves mobilières : 
Loi du 17 mai 1834 ^a) 
Es-banque départem (5) 
Loi du 9 ju in 1857 (ci 
Réserve immobilière [d) 
Réserve cpéciale (ej 
Billets au porteur en circulation 
Ancrages de valeurs transférées ou 

déposées 
Billets a ordre etrécépissés 
Comptes courants du Trésor 
Comptes courants de Paris 

— — des succursales . . . 
Dividendes a payer 
Effets non disponibles 
Escomptes et intérêts divers 
Réescompte du dernier semestre . . . 
Divers 

10.000.000 . . 
2.9*0.750 1, 
a.isK.ooo . . 
4.000.000 . 

11.S87.444 16 
3.039.6:3. 00 . . 

9...5'. 18. 12 
ne.Mo.ii4 ••<•' 

U7.r>t.9S4 01 
S7J.SC». M -5 

13 575.41-1 - 6 
2.041.- 3 5' 

*5.9r:.'7.' -î 

Dccompositiondel'encaimeau2 nocenib e 1SS3 
Or P60.:fS.tj"û ?i 
Argent î.oir,. 'i7.24^ Il 

îTo^.ssa.g;» w 

VALEURS SE NEGOCIANT A TKOIS MOIS 

CHANCE 
Amsterdam 
Allemagne . 
Vienne 
Barcelone.. 
Madrid 
Lis bonnes . . 
St-1'étersb.. 

PAriESlONO 
i007t. â2o611[ 
1227[ a l 2 2 l l | 
207i>l4 à20Sll« 
4»6Hz à 487 ]2 
48(31(2 à4S71|2 
•47 t • 
; i t^ 

PAPIER COURT 
2C6'i. a t o o t i et 4 0)0 
1 25[ a l-'2 [ ft . i ••< 
ÏU7.i[« a20 l [ l e t 40)0 
IS8 1J2 a4S7H2 et 4 0(0 
IS6.J. a 4S7.J. et 40 0 
."»471i2a.")4;< -t. e t4 0;0 
— | . a 2 1 ' . . i . e t 40[Q 

VALEURS SE NEGOCIANT A VUE 
CHAN 

PAH1S, 2 nov.— Huile de colza: courant 78 . , 
décembre 7« . , 4 premiers 78 25, 1 de mars 78 ..">. — 
Uv.ile de lin : courant 57 5, décembre 57 s: , 4 pre-

rs m . . . 4 Ce mars 54 5o- — Spiritueux :couiant 
i, décembre M ".5, 1 premiers r>i . , « de mai51 . . . 
•iucres bruts : <>8 degrés diponibles 'o k6 • SJ :0. 
JsscPOS blancs. n« 3 : courant 57 ;0, Uécemb. 5' '.5, 

1 prvmters 57 y .— Sucres raffinés : lo:t . a 10: r>j — 
rjrines 9 marques : courant 54 "5, dteembre 5:î cO, 
4 premiers .'5;-0, 4 de mars 56 3:. — Marque Car 
beil : 58 . . — Blés: courant 24 40, décembrt 2 . 8 , 4 
premiers 2". 7.», 4 de mars ( f S5. — M*tçt*e : courant 
15 . . , décembre 15 £0, 4 premiers 10 '.-•, 4 de mars 
17 . . 

i.ILLE, 31 osto . — ïaxe officieuse <lu pain. — 
Pain de fleur ou de gruau 0.37 le kilog; pain biano 
3 t'C !e ki'og; pain bis ou do ménage u.3! le Si l sg 

Londres 
Belgique. . 
Italie (lire). 
Italie (or).. 
Suisse 

PAPIER LONG 
5 21 IlS a 25 26 l]2 
| . pair a l|16 p. 
1(8 pair a 3,8 pr. 
US pair a :î|.> p. 
.f. pair a ljlO p. 

PAPIER COURT 
25 17 . ] . a25 2 S . t . 
. . . . p. a »il6 p 
Hlo p. a ;«il6 p. 
. . . . p. a 1,8 p-
. . . . p . a l[lu p. 

MATIÈRES D'OU ET D'ARGEKT 

Or en barre. . l a . .1. 
Argent en barre a 150 
Quadruple espa . . M) tu 
- c o l o m b . et mex. 80 75 
Piastres Ferdln 

— m e i i c a c . 4 53 

Souverains 2o 18 
lïanknotcs C5 SI 

Aigles Btats-Uais SB m 
Iioiiar 
Guill., 20mark, . . . 21 7s 
lmpérialts russes 20 07 

PROGRAMME DES THÉÂTRES 
THEATRE DES BOl LBVARDS.—Dimanche 4 novem

bre, à 6 heures l i s : Le Chevalier de Maison-Rouye, 
grande pièce historique en 5 actes et 12 tableaux.— 
Une Fille terrible, vaudeville en un acte. 

BULLETIN OU CQiœERCEj 

CHOSES ET AUTRES 

Un des instigateurs de l'abolition d---* courses 
da taureaux a envojé.l'ùulre jeur, une b. reliure 
à un pubiiciit'-nvec retta lettre : 

« .Mon travail t ' a s t i p i s j specralasnant iu sort 
des animaux, j'ai uense, HIUL*»enr, qu'il pou-

s"pêëteurs "«énéraux des cimetières" <a»sjrlnnt|—" partioul;è:eiao^t vous intéresser. » 
lenépltaphe* et interdisent toute.1» colles qui! s>*a 
sont trop incenvanaates ou tro& ridlc-l i?. . Lu Gazette illustrée pose deux questions em-

Vol'i qaelqnea unes ue collo» qui nous o i t l e | barra^santes : 
nias frappé hier : ! * Pourquoi dit on d'une femme dont l'aire est 

An «matière île Sviat-Oui a. f'ir m e co ic t - • , ) n ' • t < i n : c ' , t une fernuK» d'un cirtain âge.. .; 
- £ . a~P- t . i t * , a n t i . e . t t s ,ns,r..v.lo.. - - j ^ e Q ^ ^ ^ ^ . ^ T ' ' ! ; a , , C ' " " r e , ° " U e 

lançon jus : 
A.u revoir, pa:aant ! . , 

Le conseil t'as rairi-!r.-> a'Biaff a <iù s-: preae-
cupi-r de l'évmsttaartti uu rappa!. par le gtWTei 
uecue-il chinoii,de tout li personnel de sa lésm 
lion é Paris. 

Tlaété proposé de répondra & cette mesure c'a 
gouvernement chinois en donnant l'ordre a l'a 
aiiral Meyer, comtnaadîint les force* navaies 
dans la mer de Chine, de blouser Canton :roa.it 
on a reconnu qu'une pareille détermination 
courrait amener de graves complications avec 
l'Angleterre, et aucune résolution n'a été prise-

Les ministres se réunissent ce matin h TEly 
sée, et la situation ssra de nouveau examiné: 
eu présence de M. Grtvy. 

E n v o i d e n o u 7 ? a u x renforts au T o n k i n 
Paris, 8 novembre 

Lo ministre de la guerre a fait part hier ft sf F 
eoll'igues de son intention de former s . « :e* 
quatrièmes bataillons du 19a corps n'armée ans 
réserve d'une dizaine de mil leh;mt38. desUuéa 
S renforcer, M cas tcliéant, ie corps ex,j8..it.OT 
ni'r* du IVûkin. 

Nous croyons savoir qu'an rjremi,-r r^af^rt <:• 
1,500 hommes va prochalnjmer^i i>.*sriir poal 
Saigon, autant pour remplacer les Ironnea qui 
ont quitté la Cocbinciiiue, ... destlaauoa <jt 
Hanoï, que pour servir de ré.'erv? a fmrmét d„ 
Tonkin a proximité de laquoii; ces trompes se 
trouveraient. 

L e s m. «sacras d'Haït i 

Le Havre, 2 novtraD.-e, 0 h. 5. 
Le président ue notre chamb:o de commerce 

a reçu et communiqué a l'amiral Pnytesa et a 
M. Challemei-I.aeour une lctire exposant di s 
faits a'une extrême gravité, située par tous nos 
compatriotas h.ibitaut Haïti et ayant des rap
ports commerciaux très-éiendus avsc le Havie. 

Après l'incanuio, le pillage et le bombarde 
ment do Port-au-Prince, nos compatriotes 
craignent que la guerre civile na gagne le Cap 
Ha'ii'en et les autres autres centres; e: ils con
sidèrent leur existence comme très-menacée. 

Leur position est d'uutanl plus critique, que 
depuis nombre de moi* aucun us vire de guerre 
.ie la station des Antilles n'a montré son pavil 
ion au Cao Haïtien et n'est venu protéger nos 
compatriotes. 

Mort d a M. S e v è n e 
Psris, 3 novembre. 

On annonce la mort de M. tevéue, directeur 
de :a C* da chemin de ferd'Oriéans. 

L 'uni forme d e n o 4 sc.ld.t3 
On lit dans le Gfia'ois: 
« Apres de mûres rell-:ïion?, le mfniaire de m 

. le si. .l;o, 
. . le Kfcp. 
tt ront une 

•..,.. l j » ^ a L̂ C». ^u lï^vre 
."s, par M. Boitas» flry-

i : 
• • . ;; novembre 

•t:.u b. Marché Inc i 
i. ï novemnre 

XsvL.s lC,oOO b. Marché sontenu. 
N ••••• V - - ;; novembre 

. g Dpland, uiftiO. 
- :•.:- rO.rtWb. 

C^tea oa cents du 84iddling, classa amén-
.i^c.iN'ew-Oi'l-aoa 10 5/16, a Savannah 10 »i». 

LiLi,£ 21 au 31 ecto. - Beuin-e : D'àISert 
. ; d«ïïi Somme 3 to a 3 £0 de l'iandre . . . a . , 

.(.? la Creuse . . . A. . . ;dd i.:reu.Kue . . . A . . . . — irro 
yrage ; brie . . . À . .; Gru>ere . . . a . . . , c^ir.nui 
... rJ.fi . . . * . - • : Hollande 1 t'5 S . . . — f'ruits j 

^:r .̂«>a .0 13 à 0 io, Poires O i t * 0 CU. Pommes d» 
issrsa 5 lu <»t .6 •• fr. les 100 kilos. 

I.ILLB, marché aux bestiaux du SJ t-.u 31 octo 
— lioeuis am '03 vend. p . Lille .83 p. l'aoprov. 77 
Tirnsr a m . 240 vend. p . Lille .S8 p. l'approv. 188 
Taureaux am- .8 venu. p . Lilie S p. l'approv. . 
1 o a u x a m . 250 vend. p.Li l le 814 p. Tappr. .••<>; Voû
tons en laiue a m Mi vend. p. Lille sel p . i'app .»7 
Moutonj tondus am. . . . v a n d . p. Lille . . . p . l'appr. 
. . . ; Porcs am. 305 vend. p . Lille I8J p. l'approv. 108 
- Bcsuis prix de revient au kil. sur pied 1" quai. 1 lo, 

i . quai. 1 . . 3* qual.o 30 poids moyen vil" ̂ 5*.̂  vat-hna 
I . . . 0 BO, 0 tO, p. moyen 525 ; Taureaui 1 . . . 0 00 
. 8J, r,. moyen tOO , Veaux 1 40,125,1 :o, poids moyon 
SSJ; Moutons en laiue 1 15, 1 05, . . . jpoide moyen 
&•* Tiloutouî tondus . . . , peins moyen . . . 

veree l.CS 1,'JÎ . C3 p . moyen 110 

Marché a u x H u i l e s d e Li l l e 
Cours du 2 nov. 

W n ^ i i : ou - . •••• 

CEiUetta b. goût. 
— rousse.. 

Oameline 

L.o du pays 
Un étranger 

Huiles Grains 
l'hectolitre 

. . . a . . .. 

• 

l'hectolitre 
20 .. a 2ù . 

15 .. M .. 

r„ 
les 
17 

;.. . ' . • 

-i 

: rtt-^ ux 
100 li.:l. 

MJ <i lu 50 

Télégramme* de MM. Van Uer v si.; 
cemii.A;, c i nmaniqoés par Jalea C:;'a 

Le Havre, a novembre 

dt ite» 

Cours précédents 
Huile de col îa 
Muiie épurée pour quinquet. . . 
LUS du pays 
Lia étranger 
. :^méline 

tiauvre 

Co\ 

j»r i? . •V. ;<r-e. 
H8 i'.î 

juill. août. 
11.411 11.0.1 

Ventes du jour 
à peine sousenu-

Oyions 
i - - . . ' • ; - - . : - • • ' i 

93 11 Où -1.1/ 
mal 

ÎL28 

• 61*000 

TO.-XM bl 

* Total o ia Ke?SïKi<; : SSn.ili* 
953,». L i«3J e( 215,000 en 18 il 

bailes. — .Marcha 

i i contra43>«J0 eu 

i». contre 

i ' ! LLB. Marché aux fourrages du 24 r.u 31 ce o 
• - PaiBe 7B0 kil . 1» m a l . i5 fr. «• quai. 4-; Foin 7£( 
f ' i l . id. 8) fr. id.7Cj Lentilles 750 kil . id. "5 :r. id. 70. 
i • 'irr'ûin-.ïO kil . id. -.(.• fr. ir!. 6=.; Luzerne 7'.0 kil 
J .'.i. 75 fr. id. 7:; Trarle 760 lui. id. 75 fr. irf. 30; Hyver 
i Bas* 750 kil. id. SO ir. id. tS 

mai 

LILLE, Jl ooto.— Marche aux grains.— Blé olanc 
jei t vendus 12.1 sacs de 1 hect . , b'é roui , fcect. 
,-4iuius ii.'îca de 1 hect., prix moyen du blé blanc 
19.5*, id. du b'é r o u i , prix extrêmes du blé 
olknc H . . . a 20.!o, id. du blé roux à Prix 
.•te loo kiloff. de fleur, 1™ qualité 34 — tes dit 
marchés reunis : Lille, Douai, Cambrai, Armentièrrs, 
Eailleul, Berirues, Pourbourg, Has*t>rt>uc<t, Orchiff 
Arras. Blé blanc, prix moyeu de l'iitoct., 19 :2, bl 
roux, id., 18.4Î. 

HIPPODROMK ROU B A1SIEN. -Dimanche l novembre. 
— Représentation extraordinaire donnée par la 
troupe lyrique parisienne, composée de : Mmes Ma
riant Piïo, Hervey; MM. Mexés, Kastner, Geoffray. 
— Le Trouvère, grand opéra en 1 actes et 9 tablsuux. 
— Prix des places ordinaire. 

Lundi 5 novembre.— La Favorite, grand opéra eu 
4 actes et 5 tableaux.— Les Suces de Jeanaclle, opéra 
comique en un acte. ^ ^ ^ 

B I B L I O G B A P B I E 

L'EXPLORATION 
Nous appelons l'attention des lecteur* 

sur la Revue géographique l'Exploration (1); 
voici au surplus la sommaire du numéro qui 
vient de paraître (35^); il indique suffisamment 
l'importance de cette publication. 

Le potentat de l'Ouganda, par P. Boatet. — 
Le Canal de la Floride.— Les Jnifs de la Chine, 
par Castonnet Dofosses. — Ls Nil Blanc et les 
DenUa (Suite) Mémoires de l'abbé Beitraait,t 
missionnaire de Verooe, traduits «t abrégés, pai 
T. Séaume. - Le pays des Mille et une Nuits 
{Suite), par Denis de Rivoyre. — Le Méridien 
initial, réponse de M. Barbier a un précédent 
article.— Sociéiés de géographie de Bordeaux, 
d?. Madrid, de Buenos-Ayres, da Lisbonne. — 
Xoucelles de tous les points du globe : l'île de 
Palaïa Trikeri. — Le successeur de Tu Duc; la 
France et son protectorat au Cambodge; Tripo 
! Raine; Sénégal; Congo; Zanzibar; Maroc; les 
Allemands en Afrique; Akyssinie; Buenos-Ayres; 
Mexico au temp J de la conquête ; Australie ; 
expédition australienne en Nouvelle Gainé" 
l'émigration d'Ecosse en Océanie; la DlimphV 
station circumpolaire de CumberJsad.Sonnd 
l'Alaska; expédition autrichienne &u p a j e xord' 
— Nécrologie, etc. . 

Ce fascicule contient un supDlôtnent d'une 
dt-mi feuille. 

Abonnements : Paris : 3 mois, 7 fr.; 6 mois 13 
Cr. ; un an 25 fr. 

Province : 3 mois, 8 fr.; 6 mois, 16 fr.; nn a^ 
30 fr. 

Abonnements d'essai d'un mois (4 numéros) 
cor ire envoi de 2 Ir. 

Envoi gratis de spécimen :ur demande atfran 
Chie. 
J1) u, rue cassette . Paris. 

JOURNAL DE LA JEUNESSE. — Sommaire 
de la :>'.(>• livraison (S novembre IMS).—TEXTE : 
Pour 1H Musc, par Mme J. Colomb.—Les Pomo< % 
a vapeur, par Albert Li»v. — r,e« roueU«* 
raétaliiques. — Moi:fii ia, par Oatda.— A travers 
la Frayai ; Le lac <iu Bourgst, par Anthvm 

dec. 
C8 l / l 

j*n. tév. 
S s i / ï r s i / i 

F r o m e n t 
ie;_>t. oct. nov. 

avril mat 
118 1/2 119 1/4 

Roubaix, 2 novembre 1883 

aée. janv. fév. msïS 
l i o i / l 1121/2 114 1|2 115 1/2 

juin 
119 1/4 

Ll^LS, 31 octo. — Taxe ofilcicv.se de la s tands -
f.f\xi 1.8) 1.70 1.60. Vache 1.75 1.60 l . :r . T a u i c i * 

: i.70 veau t . . . l SO ttoaesa a . . . . . 
| l.uo Porc 

j L I M J E , * nov. — Sucre indigène an ,!i^iés coin .-
ot 4î 2S. Id.numéros 7 > 9 . . . . m . en pams 6 ki ..>. 
numéro 1, 108 SO sucre numéro 3 M. iadigén* 
numéro 3 . . . • 3i6 betteraves disponibles 4à ~5 Id 
courant . . . . Id. grains disponibles . . . . ld . fin lri 
qua' dispon Id. fin 1rs quai, courant . . . . M 
niéiasse disponible . . . Id. a livrer premier . . . . ld 
4 janvier . . . . Id. d'été . . . . Id. 4 derniers . . . . M 
prochain . . . . 

qai, de son vivant, f lisait beaucoup de réclames 
dans les journaux, on a tracé cette phrase véri 
tablement monumentale : 

Il est maintenant aux pieds de D'eu 1 

•Maman, s'écrie Bébé, pourquoi qu'on loi 
a coupe les bras à cette dame f 

— Parce qu'elle se fourrait les doigts dans le 
nez. 

guerre va supprimer, pour (a m 
déjà retiré aux ofricieri Eu r 
recevra lea amélioration. q . i 
coiffure tout a fait originale. 

» 11 parait, que M le général Oim -on panai 
à cette transformation depuis se sortie do St 
Cyr. La projet était arrivé, co • u o.i voil, i 
maturité. • 

L e s Usant d e c o t a i 
L'Officiel publie la note Mavaate : 
Classement <its marchandiFri •> nies* -tt ' 

Régime asfXtcaiVa aux ttalms ; .• • , • 
• Lappet* ». 

Le ministr. des tiaan'.es, ù 
minittie du comineice, «t sur l'asis Ju couiit I 4«» commissions. 

L A I N E S 
Bradford, 2 navembre 

Laines brutes. — La demande, en laines an
glaisas, est quelque peu moins active aujour
d'hui. 

La conrommation en approvisionnant à l'a van 
ce a fait monter les prix,de son coté la spéculation 
a passablement opéré de sort* que les demandes 
sont plus restreintes aux conrs en haussa. 

Las.irlx restent fermes, ce qui porte a croire 
que l'avance obtenue jusqu'à présent se main
tiendra. 

Les Mohairs seuls ont une tendance plus 
falb'.o 

Fi M . — Dans cett* branche, la principale 
amélioration a été produite par les opérations 
du commerce intérieur. L'exportation a suivi 
le mouvement avec moins d'empressement; ce
pendant, en fil simple, des achats assez impor
tants ont été conclus. 

Les stocks ont légèrement augment^.Quelques 
lots ont été offerts aa-desaous des cours établis 
par les ntateurs. Ceux-ci, néanmoins ne «ont 
pas peine pour trouver des acheteurs qui accep 
lent la hausse qu'ils réclament. 

Dans i ensemble les Piatears sont très occu
pe.- surtout ceux qui emploient les Botany-Bay. 
I a na parviennent pas a livrer leurs produits 
.usez vite. 

I Les retordenrs sont moins occupés, cepeadsnt 
y a en plus de demande en bis mohair. 

issus. — Les fabricants continuent à recè
des ordres aosnbreux autji bien en drape-
'tu'en tissus iégera. 

j Las prix, n'ont pas liaossé ; ce n'est nu'aux 
ours établis que l'on paut obtenir fscilecjejit 

" A K K A » , ai octo. — m e oiauc, m . . KSI ; oie m u . 
16 . . à 1» • • ; Seigle i l . . à 18 . . ; Scourgeon 11 . . i 
13 . . -Avo ine T . . a .8 50;(BUlettesz4 . .A17 75;Col:s 
22 'à id 50; Lin 17 . . à20 . . ; Cameline 14 . . S 18 i.0 
— auu,BS. caillette sur. «3 . . a ; Colza ti> . . i 

• Lin 60 . . S . . . . ; Cameline M . . a — i-our. 
T'EAU'X. Œillette 14 75 t . . . . ; Colza . . . . a . . . . ; Lis 

a . . à . . . .; Qsssssssae n soa — u u n i i» 
qualité 33 . . a . . . .;*• qualité . . . . a . . ..;Sons gre. 

lat Paul 
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il. Clerget 
Bureaux .t la librairie II 

iorard Saint-Germain, à : 

Tofam, Rsnouard, Mlle Ribiqutt. 
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BOURBOURO 30 octo. — Blé blanc 20 15; blé roui 
17 46, Seigles 14 79; Escourgeon 11 87; Avoine » 76 
pomme de terre .5 61; Colza d'été . . . . ; Pois Jaunes 

Pois bleus :6 33; Fèves 15 31; Graine de Un le 44, 
cameline . • • • Beurre en pièces 3 8J; Œufs 13 10. 
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